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CULTURE

LA MARIONNETTE,
À L’ÂGE ADULTE
Avec leurs créations audacieuses,
osées et souvent merveilleuses,
des artistes de tous les horizons
du spectacle vivant, ont fait
entrer la marionnette
contemporaine chez les grands.

Par Philippe Noisette

et été 2019, à Avignon,
une drôle de créature fit le show. Son nom
d’origine suédoise, «Hen», est sur toutes
les lèvres même si beaucoup ne savent pas
comment le prononcer. Pour son concepteur,
Johanny Bert, Hen est «une chimère» régnant
sur un cabaret queer. Accompagné demusiciens
et d’un autre acteur et marionnettiste, Antony
Diaz, Johanny Bert invente un personnage
revendiquant une certaine fluidité des genres
au corps demousse, de bois, de métal et de latex.
La marionnette, selon Bert, est définitivement
entrée dans l’âge adulte. Et retrouve un peu
de sa subversion d’origine. Que l’on se souvienne
de Polichinelle » Pulcinella – inspiré de
la commedia dell’arte, et ses deux bosses à forte
valeur comique et… sexuelle.
Depuis un moment, la discipline s’est

renouvelée, comme en témoigne le grand
rendez-vous de Charleville-Mézières, le Festival
mondial des théâtres de marionnettes qui a lieu
tous les deux ans. Surtout, ses nouveaux talents
arrivent d’horizons divers. «Je viens du théâtre
et j’aime travailler avec des interprètes. D’ailleurs
dans mes spectacles, il n’y a pas toujours
des marionnettes», témoigne Johanny Bert.
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Autre personnalité en vue, Marta Cuscunà a
pris des chemins de traverse. Elle a commencé
son parcours en tant qu’actrice parce que les
écoles d’art dramatique italiennes ne proposaient
pas de cours de marionnettes. «J’avais postulé
pour le cours de théâtre chanté (je voulais faire de
la comédie musicale!) mais lors de l’audition, le
directeur Roberto Scarpa a remarqué ma façon
d’utiliser les objets comme figures dramaturgiques
et m’a conseillé de suivre le cours de théâtre visuel
dirigé par le metteur en scène catalan Joan
Baixas.»Un an plus tard, elle participe àMerma
Never Dies, un spectacle avec des marionnettes
de JoanMiró.
Alice Laloy, elle, a suivi à l’école du Théâtre

national de Strasbourg des cours de
scénographie et de création costumes avant de
s’intéresser aux marionnettes. Mais certains
comme Renaud Herbin ou Basil Twist ont suivi
des trajectoires plus traditionnelles. Le premier
a été formé à l’École Supérieure des arts de la
marionnette de Charleville-Mézières, le second,
petit-fils et fils de marionnettiste, est le seul
américain diplômé de cette même école. Tous,
ils revendiquent une liberté dans leur approche.
«Je vois la marionnette comme un

prolongement du corps, un instrument que j’offre
à l’acteur. Cela est complexe car ils doivent être
dans le présent du jeu, à l’écoute de leur
partenaire et maîtriser la technicité de la
manipulation», résume Johanny Bert. Dans
La (nouvelle) Ronde, un de ces opus les plus
ambitieux, il réunit six acteurs manipulateurs,
une musicienne et, dans l’ombre, tout autant
de techniciens pour assurer les changements
de décor (une dizaine !). Le spectacle s’est ainsi
répété au plateau, tandis que dans l’atelier
on affinait les poupées de taille moyenne.
«La marionnette, à mes yeux, est la traduction

sensible de ce que l’acteur à envie de dire.»
Cette pièce, osée, aborde des thèmes comme

«HEN», «chimère»
conçue par
Johanny Bert pour
le spectacle du même
nom. Et les
créatures imaginées
Marta Cuscunà
pour Earthbound.

l’asexualité, la transidentité ou la polysexualité
avec unemaestria certaine. «L’objet
marionnettique transcende quelque chose. Il y a un
jeu de distance, de loupe. À chacun dans le public
de croire à cette illusion. Ou pas.»Marta Cuscunà
revendique des thématiques très actuelles, la
preuve par sa trilogie sur la résistance féminine.
«Les marionnettes permettent en effet d’aborder
n’importe quel sujet et de véhiculer entre autres
des messages politiques, notamment quand elles
racontent des histoires de discrimination de genre,
où les corps sont le lieu de l’incarnation de
l’oppression patriarcale.»

LE MERVEILLEUX ET L’ÉTRANGE
Pourtant, aucune de ces créations ne vire au
pensum, le merveilleux et l’étrange l’emportant.
On vole en scène, on perd ses membres,
on chante aussi. Il s’agit plus de partager
«des questionnements avec toute une génération,
comme Alice Laloy ou Bérangère Vantusso
dont je me sens proche, témoigne Johanny Bert.
La forme n’est jamais figée.»Au point quemême
la science-fiction devient un terrain de jeu:
«Les marionnettes peuvent aussi donner forme
à l’imagination la plus effrénée et porter sur scène
tout ce qui, au cinéma, reste un effet spécial
évanescent. Dans le théâtre de science-fiction,
les corps hybrides susceptibles d’habiter un jour
la Terre sont précisément là, sur scène, face
au public», constate Marta Cuscunà dont le
Earthbound d’après les écrits de Donna Haraway
sera la sensation du prochain festival Marto.
Sur scène, les créatures s’animent grâce

à un système d’ingénierie complexe mais
entièrement manuel, composé de joysticks
et de câbles de frein de vélo, qu’actionne un seul
moteur humain: le corps deMarta. «Tout
ce qui prendra vie sous les yeux du public sera
réalisé sans l’aide de la robotique ou de
l’automation, et aucune voix n’est enregistrée.
Tout est possible grâce à un seul corps humain
(ou “plus qu’humain”, comme dirait Donna
Haraway) qui, au moyen de leviers, de pédales, de
ressorts et de câbles, donne vie à unmonde entier.»
Pourtant, la marionnette revient, d’une

certaine façon, de loin. On la renvoie encore et
toujours aumonde de l’enfance, entre souvenir
de guignol et shows télévisés à la sauceMuppets.
Bien des directeurs de théâtre la regardent

Le Centre national du costume
de scène et de la scénographie
de Moulins propose avec
son exposition «Pourquoi
la Marionnette ? », un paysage
de la scène marionnettique
à travers une série de tableaux
« thématiques ». Une façon
d’illustrer des courants et des

tendances esthétiques
de la marionnette
« de création », principalement
en France, des années 1920
à la scène contemporaine.
Les collections proviennent
notamment de la BNF
ou de l’Institut international
de la marionnette ainsi que

de compagnies comme celle
d’Émilie Valantin, Philippe
Genty, Roland Shön ou Renaud
Herbin. Dépaysement assuré.

«Pourquoi les marionnettes? ».
CNCS, Moulins (Allier),
du 27 mai au 5 novembre.
www. cncs. fr

UNE AUTRE HISTOIRE DE LA MARIONNETTE
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Henri-Edmond Cross (1856 - 1910). Paysage de Provence
en bord de mer, huile sur toile, 99,5 x 154 cm (détail)
Vendu en 2022
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encore avec une certaine condescendance.
Johanny Bert, malgré le succès deHen, a eu
dumal à boucler son budget de production pour
La (nouvelle) Ronde. Il constate qu’en France,
on aime encore et toujours compartimenter les
artistes. Lui se voit comme un créateur multiple.

À L’OPÉRA ET LA COMÉDIE-FRANÇAISE
Parfois, unmot reste associé à des imaginaires
qui ne lui rendent pas justice. «Si, au lieu
de les appeler marionnettes, nous les appelions
créatures mécaniques ou «neurospastos»
(terme de grec ancien désignant les marionnettes
à fils), nous pourrions peut-être intriguer ceux
qui ont ce préjugé envers les marionnettes, ceux
qui les considèrent comme un langage cantonné
à l’enfance… affirmeMarta Cuscurnà. «Enmême
temps, ce préjugé peut aussi être une force: comme
le public sous-estime souvent les marionnettes,
leur message peut les atteindre de façon plus
directe, car on porte sur elles un regard naïf, qui
n’est pas sur la défensive comme face à un artiste
en chair et en os.» Johanny Bert rappelle que
les pantins manipulés ont de tout temps relevé
d’une histoire insolente des arts de la scène.
«Il y a eu des marionnettes de propagande comme
il y en a eu d’autres servant de contre-pouvoir.»
Peu à peu, les marionnettes se font une place

ailleurs. Comme à l’Opéra, par exemple. Basil
Twist a ainsi mis en scène à l’Opéra-Comique
Titus et l’Aurore, œuvre baroque. Avec force
moutons animés et graciles poupées
dans les airs. Phia Ménard a glissé un Cocteau
miniature en poupée dans sa version des
Enfants terribles sur la musique de Philip Glass.
Et Johanny Bert vient de signer une Flûte
enchantée pour l’Opéra du Rhin avec un
Sarastro plus grand que nature et manipulé.

Gisèle Vienne a fait cohabiter pantins et danse
contemporaine, s’intéressant également
à la ventriloquie. Dans At the Still Point of The
turningWorld, le marionnettiste Renaud Herbin
avait invité la chorégraphe Julie Nioche.
Enfin, le duo prodige formé par Valérie

Lesort et Christian Hecq a fait entrer la
marionnette à la… Comédie-Française. Lorsque
l’administrateur directeur de l’institution,
Éric Ruf, a proposé à Christian Hecq de monter
20000 lieues sous les mers, le comédien-français
a embarqué sa complice Valérie Lesort
dans l’aventure. Passée, entre autres, par
la compagnie de théâtre d’objets de Philippe
Genty, cette dernière ne connaît pas de limite.
Éric Ruf pose une seule condition au duo: que
les manipulateurs soient les propres comédiens
de la maison. Auréolée duMolière de la création
visuelle, cette réussite, avec poissons amusés et
objets volants, a mis en lumière la marionnette.
Deux festivals à venir vont amplifier un peu

plus le succès grandissant du genre auprès
d’un public rajeuni, plutôt accro du théâtre ou de
la danse. Du côté du festival Marto (marionnettes
et objets) en banlieue parisienne, 23 créations
pour petits et grands sont à l’affiche. Quant
à la 11e Biennale internationale des arts de la
marionnette, elle irrigue Paris et l’Île-de-France
avec pas moins de 38 spectacles de sept pays.
La marionnette nous fait plus d’une scène.
Festival Marto, du 11 au 25 mars.
www.festivalmarto.com
«Hen», de Johanny Bert, Théâtre de l’Atelier Paris,
du 9 au 27 mai. www.theatre-atelier.com
Biennale internationale des arts de la marionnette,
du 19 mai au 4 juin. www.lemouffetard.com

Plus d’infos sur lesechos.fr/weekend

La Flûte enchantée dans la mise en scène de Johanny Bert à l’Opéra du Rhin. K
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JJoohhaannnnyy  BBeerrtt  ppaarrtt  eenn  ««  RRoonnddee  »»  lliibbrree

Après son excellent cabaret marionnettique HEN [https://sceneweb.fr/hen-la-
marionnette-queer-de-johanny-bert/] , Johanny Bert poursuit son exploration
du genre et de l’amour avec La (nouvelle) ronde, créé au Théâtre de la Croix-
Rousse dont il est artiste associé. Dans une réécriture très libre et joyeuse par
Yann Verburgh de la célèbre pièce d’Arthur Schnitzler écrite en 1897, hommes
et pantins dressent un vivant et délicat inventaire, non exhaustif, des manières
contemporaines d’aimer.

Voilà un spectacle sur le genre qui ne se prend pas au sérieux. Tout en étant très sérieux, en exprimant une
pleine conscience de ses enjeux, La (nouvelle) ronde de Johanny Bert est à des lieux du ton soit professoral soit
militant qu’adoptent beaucoup des nombreuses créations consacrées aux questions de genre qui voient le jour
ces derniers temps sur nos scènes. La marionnette est pour beaucoup dans cette distance. Comme dans HEN
(2019), la précédente création de l’artiste et directeur de la compagnie Théâtre de Romette, elle offre la
possibilité d’un langage qui ne passe pas que par les mots. Adaptation de La Ronde d’Arthur Schnitzler, La
(nouvelle) ronde a beau être plus causante que HEN, « cabaret insolent » à la partition musicale très fournie et
hétéroclite, elle existe d’abord par son singulier dialogue entre homme et objet autour d’un sujet qui ne
concerne à priori que le premier : la sexualité. Mais qui se révèle bien vite pouvoir se nourrir d’une fréquentation
de l’inanimé.

Comme HEN, dont le protagoniste central ne cessait de passer d’un genre à l’autre, de se transformer,
La (nouvelle) ronde revisite une sorte de tradition ancienne dans l’art de la marionnette, qui consiste à
interroger le sexe des pantins. Là, c’est le pantin qui questionne la sexualité de l’homme, et plus largement
son identité. Le choix de La Ronde d’Arthur Schnitzler comme point de départ de cette exploration est
particulièrement fin. Objet de nombreuses polémiques en son temps, soi-disant pour des questions d’outrage à
la morale – il s’est ensuite avéré que la raison première des plaintes déposées alors contre la pièce sont les
origines juives de l’auteur –, le texte écrit en 1897 n’a guère besoin d’être beaucoup modifié dans sa structure
pour être porté par des marionnettes telles que les aime Johanny Bert : tout sauf réalistes, faites de matériaux
simples qui, ensemble, forment un tout complexe, aussi naïf que troublant.

Succession de dix dialogues de couples avant et après l’amour, seulement suggéré dans le texte par des lignes
de points de suspension, La Ronde offre à qui s’en saisit un espace de jeu et d’invention considérable. Johanny
Bert démultiplie ces possibles grâce à une commande d’écriture à Yann Verburgh, chargé de moderniser la
pièce d’origine qui, bien que faisant intervenir dix personnages – cinq hommes et cinq femmes –, est dominée
par le prototype du séducteur schnitzlérien. Soit un rentier sans contraintes familiales, corrompu, cynique.
D’emblée, La (nouvelle) ronde pose la distance qui la sépare de son modèle. À la place de la musicienne Fanny
Lasfargues qui ouvre le spectacle dans l’obscurité avec les grattements de sa guitare, ce sont non pas une

photo Christophe Raynaud de Lage

[https://sceneweb.fr/wp-content/uploads/2022/10/thumbnail-221007-rdl-0413.jpg]

Vous êtes ici : Accueil / Les critiques / Coup de coeur / Johanny Bert part en « Ronde » libre
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La (nouvelle) Ronde de Johanny Bert et Yann Verburgh https://sceneweb.fr/la-nouvelle-ronde-de-johanny-bert-et-yann-verburgh/
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 Matthieu Mével  Créations   17 octobre 2022

  Critiques  Créations  La grâce sexuelle des marionnettes

CCRRIITTIIQQUUEESS MMAARRIIOONNNNEETTTTEESS

La grâce sexuelle des
marionnettes
La (Nouvelle) Ronde

Cirque Clown Comédie musicale

Danse Exposition Film/Cinéma

Humour Immersif Installation

Lecture Livres Magie

Marionnettes Mime Musique

Opéra Performance Photographie

Poésie Seul en scène

Spectacle musical

Spectacle pour enfants Théâtre

  ||  
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AA  PPRROOPPOOSS AABBOOUUTT  UUSS

Recherche

Christophe Raynaud DeLage

Avant que la représentation ne commence, Johanny Bert, artiste associé au
théâtre de la Croix-Rousse, nous rappelle que le spectacle, déconseillé au
moins de seize ans, sera suivi d’une soirée queer. «Centrée sur les relations
hétéropatriarcales, il me semblait passionnant d’inventer une ronde à partir
du même schéma : une succession de rencontres mais avec des personnages,
des situations et des mots d’aujourd’hui. J’avais envie de creuser notre rapport
au désir, à nos corps politiques… »
Si « La (Nouvelle) Ronde », d’après la pièce sulfureuse d’Arthur Schnitzler,
pourrait à priori avoir les limites de la pièce didactique pour penser les
variations modernes de la sexualité (trouple, polyamour, bisexualité), il n’en
est finalement rien, si bien que la dernière création du metteur en scène donne
un coup de balais minoritaire et salutaire sur les vieilles normes.

“Dis, combien tu veux pour me baiser ?”

Dès la première scène, Maya, dont la manipulation est la plus saisissante dans
ses expressions, se regarde dans une glace avant de s’enfoncer une brosse à
cheveux dans le sexe pour se faire jouir. Le ton est donné. Puis les scènes
s’enchainent selon le principe de « La Ronde » de Schnitzler, Maya est ainsi
présente dans la deuxième scène, cette fois, elle est seule dans une rue quand
elle demande à un jeune homme : « Dis, combien tu veux pour me baiser ? ».
Le  tapis roulant de la scénographe, Amandine Livet, fonctionne à merveille.
Quelques éléments caractéristiques créent un nouvel univers pour chaque
scène. Un homme annonce à une femme qu’il est bi, puis il taille une pipe à son
patron dans un open space. Une femme baise dans les toilettes d’une boite de
nuit avec un inconnu. Un couple parle de ses infidélités avant de se rendre au
Styx, une boite échangiste, où il la regardera faire l’amour avec un autre. La
pièce écrite par Yann Verburgh (à qui l’on pourrait reprocher de chercher à
cocher toutes les cases, mais dont l’humour et la tendresse pour ses
personnages nous emporte finalement) explore toutes les possibilités des
amours contemporaines, elle est construite comme une machine de guerre
dont les phrases claquent comme des slogans.

« La beauté, c’est réac »

Les marionnettes jouent des personnages amoureux, transgenres,
célibataires, bisexuels, polyamoureux, asexuels, non binaires… La maitrise
esthétique de Bert n’est jamais étou"ante. Le texte aurait pu faire apparaître
quelques mots faciles, ou des velléités pédagogiques trop évidentes, un côté

AANNCCIIEENNSS  NNUUMMÉÉRROOSS
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LLaa  ((NNoouuvveellllee))  RRoonnddee
GGeennrree  :: Marionnettes
TTeexxttee  :: Yann Verburgh
CCoonncceeppttiioonn//MMiissee  eenn  ssccèènnee  :: Johanny Bert
LLiieeuu  :: Théâtre de la Croix-Rousse (Lyon)
AA  ccoonnssuulltteerr  :: https://www.croix-rousse.com/au-programme/la-nouvelle-ronde/

malin, tant toutes les minorités sont ici représentées, pour produire un
discours, mais la mise en scène de l’ensemble, le tapis roulant et la guitare, les
marionnettes et leurs voix jouées en direct, nous entraîne d’une manière très
juste dans cette ronde, avec cette distance nécessaire pour maintenir la
vulgarité possible du naturalisme dans la féerie de l’imaginaire que suscite le
pantin.

La grâce sans manières

Dans son merveilleux essai, « Sur le théâtre de marionnettes », Kleist fait
rencontrer un danseur de l’opéra avec un marionnettiste. Pourquoi la
marionnette serait-elle supérieure au danseur, demande t-il ? « Parce qu’elle
ne fait pas de manières. » La marionnette ne triche pas comme l’acteur, ou
l’être humain. C’est cette justesse, qui bien que fausse, semble encore plus
vraie que nature, qui fonctionne parfaitement dans la mise en scène de
Johanny Bert. Il faudrait citer toutes les trouvailles de mise en scène (un
clitoris géant en peluche, un vrai acteur qui joue un robot sexuel…), et toutes
les scènes sexuelles de façon générale, puisqu’il serait impossible de les
représenter avec des acteurs, et que cette nudité n’est possible qu’avec le
décalage des objets animés. Cette ronde est un mélange subtil et malin des
discours modernes sur le genre, de beauté formelle, de rire sain, tendre,
populaire, d’audaces sexuelles et de féérie. Les marionnettes ont leur grâce,
qui ne cherche pas à dire, à nous impressionner. Et le talent de Bert est aussi
de laisser parler cette grâce enfantine. Car cette grâce déjoue tous les discours
politiques, sociaux, sexuels, s’éloigne de la vulgarité d’une scène de cul, elle
nous parle d’amour depuis le début. Chaque personnage est à la recherche
d’un peu d’amour dans ce monde souvent laid, vulgaire, abîmé. Les corps se
libèrent, on peut choisir son identité sexuelle, mais les âmes sont pures. C’est
tout le mérite de Johanny Bert de laisser parler la grâce sexuelle de ses
marionnettes.

INFOS

AA  PPRROOPPOOSS  DDEE  LL''AAUUTTEEUURR

Matthieu Mével
Matthieu Mével est écrivain. Il enseigne le théâtre. Son dernier livre est
un roman, “Un Vagabond dans la langue”, publié chez Gallimard en
2021.
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prostituée et un soldat qui font démarrer la Ronde, mais une certaine Maya qui n’en peut plus de sa virginité.

Incarnée par une marionnette haute comme un petit enfant que deux des six marionnettistes de la pièce font
très précisément bouger, la jeune héroïne sort dans la rue chercher une solution masculine à son problème.
Non sans avoir auparavant tenté de le résoudre avec une brosse à cheveu – comme quoi les objets peuvent
avoir leur utilité, en matière de sexe. Le garçon glané par Maya n’a rien à voir avec le soldat, le jeune homme, le
mari, l’écrivain ou encore le comte de la pièce de Schnitzler, qui malgré leur différence de rang social arborent
tous une masculinité sûre d’elle-même, dominatrice. Là, nous avons une fleur bleue. Un type tendre, beaucoup
plus que sa partenaire qui, une fois son but atteint fait tout pour éviter la conversation. Et pour repartir plus vite
vers de nouvelles aventures : dans le tableau suivant, on la retrouve dans les toilettes d’une boîte de nuit, en
compagnie d’un amant bisexuel plus romantique encore son premier « coup ». On la quitte ensuite pour la
retrouver plus tard avec une femme, dans un rôle de dominatrice.

La (nouvelle) ronde est davantage qu’une suite de tableaux amoureux : pour chacun de ses
protagonistes, cette pièce est un lieu de métamorphoses, d’expériences diverses. De Schnitzler à
Johanny Bert et Yann Verburgh, les identités sexuelles se sont déstabilisées. Elle se sont ouvertes,
déployées. Échappant souvent aux contraintes sociales et aux schémas dominants, elles offrent aux
marionnettistes et à leurs créatures un espace de jeu formidable, aussi bien sur le plan de l’esthétique que de la
pensée. On se délecte des trouvailles formelles de cette (Nouvelle) ronde, avec notamment un travail sur les
changements de décors qui peut rappeler celui d’Ariane Mnouchine sur Les Éphémères. Tout glisse avec une
élégante fluidité dans cette pièce, la scénographie comme l’identité sexuelle et l’amour. Celui-ci se fait tantôt à
deux tantôt à plusieurs, tantôt entre personnes d’un même sexe tantôt entre individus de genres différents ou
non-binaire… Cette grande variété n’empêche pas chaque protagoniste d’exister fortement.

En plus de donner l’illusion d’une vie propre pour chacune, les artistes n’hésitent pas à jouer de la particularité
de leur relation avec leurs créatures. Ils permettent par exemple à l’un de se servir de son très long sexe
comme d’un hélicoptère ou d’un lasso. Ils offrent à un couple la possibilité de s’envoyer en l’air au sens propre,
ou encore à un autre d’entrer dans le cul d’un androïde – en fait un humain – rencontré avec sa femme dans les
entrailles du Styx, boîte échangiste. Ces exploits factices à souhait, les échanges bruts ou métaphysiques des
amants, la beauté pastique de l’ensemble… Tout réjouit dans cette (Nouvelle) ronde, qui est une grande
danse d’amour et de liberté.

Anaïs Heluin – www.sceneweb.fr

La (nouvelle) ronde

d’après La Ronde de Arthur Schnitzler

Conception et mise en scène : Johanny Bert
Ecriture : Yann Verburgh

Acteurs marionnettistes :

Yasmine Berthouin, Yohann-Hicham Boutahar*, Rose Chaussavoine, Elise
Martin*, George Cizeron*, Enzo Dorr

*projet jeune fabrique avec le Théâtre de la Croix Rousse/Lyon

Création musicale et interprétation en scène : Fanny Lasfargues

Collaboration à la mise en scène : Philippe Rodriguez Jorda

Dramaturgie : Olivia Burton

Scénographie : Amandine Livet – Aurélie Thomas

Création costumes : Pétronille Salomé assistée de Manon Gesbert, Adèle Giard
et des stagiaires Manon Damez, Pauline Fleuret, Valentine Lê du TNS, Alice
Louveau

Construction marionnettes :

Equipe de construction sous la direction de Laurent Huet assistés de Camille
d’Alençon, Romain Duverne, Judith Dubois, Pierre Paul Jayne, Alexandra
Leseur, Ivan Terpigorev, Benedicte Fey, Doriane Ayxandri, Franck Rarog et des
stagiaires Louise Bouley, Solène Hervé et Valentine Lê du TNS

Création lumières : Gilles Richard

Régie générale et plateau : Camille Davy

Régie son : Tom Beauseigneur
Production : Théâtre de Romette

Coproductions : Le Théâtre de la Croix Rousse, Festival Mondial des Théâtres
de Marionnettes de Charleville-Mézières, Le Bateau Feu – scène nationale de
Dunkerque, Théâtre de la ville – Paris, Malakoff scène nationale, Le
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ThéâtredelaCité – CDN Toulouse Occitanie, Le Sablier Pôle des Arts de la
Marionnette en Normandie, Le Sémaphore de Cébazat, Le Trident – Scène
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création du 12 au 15 octobre 2022 au Théâtre de La Croix-Rousse à Lyon

Tournée 2023
17 janvier Le Sémaphore à Cébazat
du 20 au 29 janvier Théâtre de la Ville – Paris ( Les Abbesses)
2 et 3 février Le Bateau Feu, scène nationale de Dunkerque
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21 au 24 mars CDN Théâtre la Cité Toulouse
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